LETTRE  DU  ROI 

'Pour  la  conyo cation  des  États-généraux , à Verfaîlles , 
le  2y  Avril  ijSp, 


DE  PAR  LE  RO  L 

]S[  OTRE  AMÉ  ET  FÉAL,  Nous  avons  befoin  du  concours 
de  nos  fidèles  Sujets  pour  nous  aider  à furmonter  toutes 
{es  difficultés  où  nous  nous  trouvons  relativement  à 
l’état  de  nos  finances  , & pour  établir , fuivant  nos 

vceux  , un  ordre  confiant  & invariable  dans  toutes  les 
parties  du  Gouvernement  qui  intéreflent  le  bonheur  de  nos 
Sujets  &.  la  profjDérité  de  notre  Royaume.  Ces  grands  motifs 
nous  ont  déterminés  à convoquer  l’Aflemblée  des  États 
de  toutes  les  provinces  de  notre  obéiflànce  , tant  pour 
nous  confeiller  & nous  afiifier  dans  toutes  les  chofes  qui 
feront  mifes  fous  fes  yeux , que  pour  nous  faire  connoître 
{es  fouhaits  & les  doléances  de  nos  Peuples  ; de  manière  que, 
par  une  mutuelle  confiance  & par  un  amour  réciproque 
entre  le  Souverain  & fes  Sujets  , il  foit  apporté  le  plus 
promptement  pofiible  un  remède  efficace  aux  maux  de  l’Etat, 
& que  les  abus  de  tout  genre  foient  réformés  & prévenus 
par  de  bons  & folides  moyens  qui  afiùrent  la  félicité  publique , 
& qui  nous  rendent  à nous  particulièrement  le  calme  & la 
tranquillité  dont  nous  fommes  privés  depuis  fi  long-temps. 

A CES  CAUSES , Nous  vous  avertifibns  & fignifions  que 
notre  volonté  efi  de  commencer  à tenir  les  États  libres  & 
généraux  de  notre  Royaume  , au  lundi  27  Avril  prochain , en 
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BÉARN. 
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notre  ville  Je  Verfailles  , où  nous  entendons  & derirons 
que  fè  trouvent  aucuns  des  plus  notables  Perfonnages  de 
chaque  province  , bailliage  & fénéchaufTée.  Et  pour  cet 
effet  , vous  mandons  & très  -expreflement  enjoignons 
qu’incontinent  la  j^réfente  reçue , vous  ayez  à convoquer  & 
affemblcr  en  notre  ville  d dans  le  plus  bref 

temps  que  faire  fè  pourra,  tous  ceux  des  Trois -états  du 
bailliage  ( ou  fënécliaidfée  ) d pour  conférer  & pour 

communiquer  enfëmble,  tant  des  remontrances,  plainte^  & 
doléances , que  des  moyens  & avis  qu’ils  auront  à propofer 
en  rAflernblée  générale  de  nofdits  Etats  ; & ce  fait,  élire ^ 
choifir  & nommer 

fans  plus 

de  chaque  Ordre,  tous  Perfonnages  dignes  de  cette  grande 
marque  de  confiance , par  leur  intégrité  & par  le  bon  e/prit 
dont  ils  feront  animés  : lefquelles  convocations  & éleélions 
feront  fartes  dans  les  formes  preferites  pour  tout  le  Royaume, 
par  le  Règlement  annexé  aux  préfèntes  Lettres  ; & feront 
lefdits  Députés  munis  d’inffruélions  & pouvoirs  généraux  & 
fliffifàns  pour  propofer,  remontrer,  avifèr  Sc  confentir  tout 
ce  qui  peut  concerner  les  befoins  de  l’Etat,  la  réforme  des 
abus , rétabliffement  d’un  ordre  fixe  & durable  dans  toutes 
les  parties  de  rAdminiffration,  la  profpérité  généi*ale  de  notre 
Royaume , & le-  bien  de  tous  & de  chacun  de  nos  Sujets  ; 
les  afflirant  que  de  notre  part  ils  trouveront  toute  bonne 
volonté  & affèétion  pour  maintenir  & faire  exécuter  tout  ce 
qui  aura  été  'concerté  entre  nous  &.  lefdits  Etats , foit  relati- 
vement aux  impôts  qu’ils  auront  confentis , foit  pour  l’éta- 
bliflement  d’une  règle  confiante  dans  toutes  les  parties  de 
l’Adminifiration  &.  de  l’ordre  public  ; leur  promettant  de 
demander  & d’écouter  favorafilement  leurs  avis  fur  tout  ce 
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peut  intérefïèr  le  bien  de  nos  Peuples,  &.  de  pourvoir 
fur  les  doléances  & propofitions  qu’ils  auront  faites , de  telle 
manière  que  notre  Royaume,  & tous  nos  Sujets  en particuliefj 
relTentent  pour  toujours  les  effets  falutaires  qu’ils  doivent 
fe  promettre  d’une  telle  & fi  notable  AfFemblée. 

Donné  à Verfailles,  le  dix  - neuf  Février  mil  fèpt  cent 
quatre-vingt-neuf. 

Sifflé  LOUIS  ; £> p/us  bas,  Laurent  de  Vjlledeuil. 
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RÈGLEMENT 


FAIT  PAR  LE  ROI,, 

Pour  t exécution  de  fes  Lettres  de  convocation  au'^ 
prochains  Etats- générmix , dans  le  Béarn. 

Du  ip  Février  1789. 

L E ROI  s’eft  réfervé , par  fon  Règlement  du  24  Janvier 
dernier,  d’expliquer  fès  intentions  fur  la  forme  à obferver 
pour  la  convocation  aux  prochains  Etats  - généraux , dans 
les  provinces  unies  à fa.  Couronne  depuis  1614;  Sa  Majefté 
a reconnu  que  dans  fa  province  du  Béarn , qui  a été  unie 
& incorporée  à la  Couronne  & Domaines  de  France  î 
pollérieurement  à cette  époque , il  exifte  un  Siège  royal , 
ayant  à fa  tête  un  Sénéchal  d’épée  & tous  les  caraélères 
exigés  pour  convoquer  les  trois  Ordres , fous  lequel  peuvent 
fe  ranger  les  autres  fénéchaulTées  , qui , avec  celle  de  Pau  ,• 
divifent  le  Béarn:  cette  divifion  ne  préfente  aucunes  diffi- 
cultés pour  établir  dans  cette  province , la  forme  de  convo-* 
cation  que  le  Roi  a adoptée  pour  le  relie  de  fon  Royaume, 
& qui  peut  le  mieux  s’accorder  avec  ce  grand  principe , puifé 
dans  la  jullice  & dans  la  raifon,  que  la  Nation  ne  làuroit 
être  complètement  repréfentée  aux  Etats -généraux,  que  par 
des  Députés  élus  librement.  Les  municipalités  de  la  pro- 
vince ÔL  un  grand  nombre  de  Membres  de  tous  les  Ordres 
ont  fait  connoître  à Sa  Majellé  , par  les  réclamations  les 
plus  vives,  le  defir  d’obtenir  cette  repréfentation  complette, 


qui  ne  réiulteroit  point  d’une^  députation - direcSle  qui  feroit 
envoyée  par  les  Etats  de  la  province , dans  iefquels  les 
deux  premiers  Ordres  font  confondus  , & qui  ne  font 
compofés  que  de  Membres  nés  ou  néceffaires,  & où  les 
feuls  polTefïèurs  de  fiefs , de  quelque  condition  qu’ils  foient, 
font  admis  pour  repréfenter  l’Ordre  de  la  Nobleffe.  En 
conféquence,  Sa  Majefté  a ordonne  & ordonne  ce  qui  fuit; 

Article  premier. 

Les  Lettres  de  convocation  aux  prochains  Etats -généraux , 
feront  adrelfées  au  Gouverneur  de  la  province,  qui  les  fera 
pafier  au  Sénéchal  du  Béarn , ou  à fon  Lieutenant. 

I l 

L E Sénéchal  du  Béarn  ou  fbn  Lieutenant  convoquera 
àTAlfemblée,  dont  le  jour  fera  par  lui  indiqué  en  la  ville 
de  Pau,  tous  ceux  des  Trois-états , tant  de  la  fénéchaulfée 
principale  de  Pau , que  des  quatre  fénéchauffées  d’Orthez , 
d’Oleron , de  Morlaas,  de  Sauveterre,  fénéchauffées  fècon- 
daires  qui  compofent  la  province , dans  lefquelles  cinq 
fénéchauffées  il  fè  tiendra  des  Affcnablées  préliminaires  du 
Tiers-état,  conformément  à ce  qui  eft  porté  par  le  Règle- 
ment du  2q  Janvier  dernier. 

IIP 

D ANS  f Affemblée  des  trois  Ordres , il  fera  procédé 
à l’éleélion  de  huit  Députés;  fàvoir,  deux  pour  le  Clergé j 
deux  pour  la  Nobleffe,  &.  quatre  pour  |e  Tiers-état. 

I V, 

Le  Règlement  du  24.  Janvier  dernier  fera  exécuté,  fèîo», 
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û forme  & teneur , en  tout  ce  à quoi  il  n’eft  pas  dérogé 
-par  le  pré/ènt,  Si  y fera  annexé  à cet  efîèt. 

Fait  & arrêté  par  le  Roi,  étant  en  fon  Confeil,  tenu 
^ "V^erfàilles , le  dix-neuf  Février  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf 
Signé  LOUIS  ; Er p/ns  bas,  Laurent  de  Villedeuil. 


JEi  TA  T des  villes  du  Béarn,  qui  enverront  plus  de 
quatre  Députés  à VAffemblée  de  la  Sénéchauffée , 
éX  le  nombre  que  chacune  y enverra. 


NOMS  DES  VILLES 


NOMBRE 

de 

DÉPUTÉS. 


Fait  & arrêté  par  le  Roi,  étant  en  fon  Confeil,  tenu 
à Yerlàilles,le  dix-neuf  Février  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf 

Sigîié  Laurent  de  Villedeuil. 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1789. 


